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1 Faits et chiffres 

Population totale : 40,2 millions, 

dont près de 40% ont moins de quinze 

ans.  

Langues : Les langues officielles 

sont l’arabe et le kurde.  

Composition ethnique : Arabes (75-

80%), Kurdes (15-20%). Minorités 

ethniques : Turkmènes, Shabaks, 

Chaldéens, Assyriens, Arméniens, 

Irakiens noirs, Roms, Yézidis. 

Religions : L’islam est la religion 

dominante (97%). Les chiites 

(Arabes, Turkmènes, Kurdes) 

représentent entre 60% de la 

population et les sunnites environ 

37%. Les chiites sont majoritaires à 

Bagdad, ainsi que dans le sud et l’est. 

Les sunnites sont majoritaires dans 

l’ouest, le centre et le nord. 

Démocratie parlementaire avec les 

principaux pouvoirs aux mains 

d’un premier ministre. L’Irak est une 

démocratie parlementaire avec un 

chef de l’État aux pouvoirs limités, et 

un chef de gouvernement, ou premier 

ministre, qui concentre les pouvoirs 

exécutifs. Barham Salih est président depuis 2018. Mustafa al-Kadhimi est premier ministre 

depuis avril 2020, à la tête d’un gouvernement intérimaire . Le Conseil des représentants (CR), 

composé de 329 élus, est le principal organe législatif , il nomme le gouvernement en fonction 

des résultats des élections. Suite aux élections anticipées d’octobre 2021, des tractations 

sont en cours pour désigner le président et le premier ministre et pour choisir la composition 

du gouvernement. La corruption est endémique et structurelle, le pays occupant la 160ème 

place sur 180 dans l’indice de perception de la corruption. 

Région autonome du Kurdistan.  La région du Kurdistan est reconnue comme une région 

fédérale avec son propre gouvernement régional kurde (GRK), basé à Erbil, qui exerce son 

autorité sur les provinces d'Erbil, de Sulaymaniyah, de Dohuk et d'Halabja. Le parti 

démocratique du Kurdistan (PDK), exerce son pouvoir sur les provinces de Dohuk et d'Erbil, 

tandis que l’Union patriotique du Kurdistan (UPK) et le parti Gorran se disputent la province 

de Sulaymaniyah. 

Carte: Nations-Unies, 2014   

 

https://data.worldbank.org/indicator/SP.POP.TOTL?locations=IQ
http://www.xinhuanet.com/english/2021-01/12/c_139662405.htm
https://www.refworld.org/docid/4954ce672.html
https://www.refworld.org/docid/4954ce672.html
https://www.ozpolitic.com/album/forum-attachments/042914_2143_2.gif
https://www.ozpolitic.com/album/forum-attachments/042914_2143_2.gif
https://www.ozpolitic.com/album/forum-attachments/042914_2143_2.gif
https://www.international.gc.ca/country-pays/fact_sheet-fiche_documentaire/iraq-irak.aspx?lang=fra
https://atalayar.com/fr/content/la-corruption-et-la-violence-sont-structurelles-en-irak
https://www.transparency.org/en/countries/iraq
https://www.transparency.org/en/countries/iraq
https://www.un.org/Depts/Cartographic/map/profile/iraq.pdf
https://www.un.org/Depts/Cartographic/map/profile/iraq.pdf


 

Factsheet Irak – octobre 2021 Seite 2 von 4   
 

2 Groupes à risque 

Ces profils sont basés sur l’évaluation du HCR de mai 2019 . 

 Personnes soupçonnées à tort de soutenir Daesh  :  

o les hommes et les garçons arabes sunnites et turkmènes en âge de combattre, qui 

vivaient dans une zone contrôlée par Daesh et/ou où Daesh maintient une 

présence ; 

o les femmes et les enfants associés à des membres réels ou supposés de Daesh 

en raison de leurs relations familiales ou tribales.  

 Personnes associées au gouvernement ou perçues comme le soutenant  : 

représentants du gouvernement ; les fonctionnaires, y compris les juges et les procureurs 

nommés par le gouvernement, et les employés des entreprises publiques ; les membres 

de partis politiques ; les membres des forces de sécurité irakiennes (ISF), des forces 

affiliées et des peshmerga ; les civils soupçonnés de coopérer avec les ISF, les forces 

affiliées ou les peshmerga ; les chefs tribaux et les membres de tribus associés ou perçus 

comme étant associés au gouvernement. 

 Personnes qui s’opposent, ou qui sont perçues comme s'opposant, au 

gouvernement, à ceux qui sont affiliés au gouvernement, à des politiciens ou à d'autres 

personnes ayant une influence politique.  

 Personnes s'opposant, ou perçues comme s'opposant, aux autorités du 

Gouvernement régional du Kurdistan (GRK)  ou aux personnes affiliées aux autorités 

du GRK, y compris aux partis dominants au pouvoir ou à d'autres personnes ayant une 

influence politique. Y compris les membres de la famille des personnes avec ce profil. 

 Membres de groupes religieux et de groupes ethniques minoritaires  qui vivent dans 

ou près d’une zone où Daesh est présent.  

 Personnes qui se sont converties de l'islam au christianisme . 

 Journalistes et autres professionnel-le-s des médias qui s'engagent dans des 

reportages critiques sur des questions politiques ou d'autres questions sensibles . 

 Femmes et filles :  

o exposées à la violence sexuelle, à la violence domestique, à la violence fondée 

sur l'honneur ou aux mutilations génitales fémin ines   

o exposées au risque de mariage forcé et/ou de mariage d'enfants  

o menacées de traite à des fins d'exploitation sexuelle et de prostitut ion forcée.  

 Enfants : les survivants et les enfants exposés au recrutement/travail forcé et à la traite. 

 Personnes de diverses orientations sexuelles et/ou identités de genre . 

 

3 Développements récents 

3.1 Situation politique 

Élections parlementaires d’octobre 2021 remportées par le mouvement de Moqtada al-

Sadr. Taux de participation en baisse. Résultats contestés par le parti Alliance Fateh. 

Des élections parlementaires anticipées ont eu lieu le 10 octobre 2021 pour élire les 329 

membres du Conseil des représentants  (CR). La tenue de ces élections était une des 

promesses du gouvernement suite aux manifestations qui ont secoué le pays à partir 

d’octobre 2019. Les premiers résultats de ces élections, dont le taux de participation n’a pas 

dépassé 43%, ont donné le mouvement dirigé par l'imam chiite Moqtada al-Sadr (anti-Iran) 

http://www.ecoi.net/en/file/local/2007789/5cc9b20c4.pdf
https://www.reuters.com/world/middle-east/iraqis-vote-ballot-marked-by-growing-social-political-fractures-2021-09-28/
https://www.reuters.com/world/middle-east/iraqis-vote-ballot-marked-by-growing-social-political-fractures-2021-09-28/
https://www.rts.ch/info/monde/12561419-en-irak-le-courant-du-chiite-moqtada-alsadr-donne-gagnant-lors-des-elections.html
https://www.reuters.com/world/middle-east/turnout-iraqs-election-reached-43-electoral-commission-2021-10-16/
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vainqueur, récoltant plus de 70 sièges. L’Alliance Fateh, une coalition de milices soutenues 

par l'Iran, et qui avant ces élections était la deuxième formation la plus représentée au 

parlement, serait passé de 48 à une douzaine de sièges. Son leader, Hadi al -Amiri, a rejeté 

les résultats qu’il estime « fabriqués ». Une semaine après l’élection, plusieurs centaines de 

sympathisants du parti ont manifesté à Bagdad, demandant un recompte des votes.  

 

La répression du mouvement de protestation de fin 2019 a fait au moins 600 morts. 

Démission du premier ministre, mise en place d’un gouvernement intérimaire en avril 

2020. Les meurtres ciblés d’activistes et de journalistes ont depuis continué. Des 

manifestations de grande ampleur ont secoué le pays fin 2019, les protestataires dénonçant 

une corruption généralisée et demandant une amélioration des services publics , comme l’eau 

et l’électricité, et plus d’emploi. Les protestataires exigeaient également la fin du système 

politique mis en place par les Américains et l’éviction des groupes armés liés à l’Iran. La 

répression des manifestations par les forces de sécurité a fait au moins 600 morts. Des 

manifestants et des mi litants ont également fait l’objet d’assassinats ciblés par des groupes 

armés. En novembre 2019, le premier ministre Adil Abd al-Mahdi a démissionné, remplacé 

par un gouvernement intérimaire mené par Mustafa al-Kadhimi. Depuis 2020, les meurtres de 

personnes critiques du gouvernement se sont poursuivis  dans un climat d’impunité, visant en 

particulier les journalistes et les militant-e-s. Les observateurs pointent du doigt des milices 

chiites liées aux Forces de mobilisation populaire (FMP), une organisation  formée pour 

combattre Daesh, mais qui a depuis rechigné à se soumettre à l'autorité du gouvernement.           

 

Le Kurdistan reste politiquement divisé entre le PDK, le principal parti politique de  la 

région et l’UPK, son principal rival. Importantes manifestations contre la corruption et 

pour l’amélioration des services publics en 2020. Vague de répression et d’arrestations 

arbitraires. Le gouvernement régional du Kurdistan a été élu en septembre 2 018, mais 

seulement formé en juillet 2019 après des négociations entre le PDK, l’UPK et le parti Gorran. 

Le président, Nechirvan Barzani, et le premier ministre, Masrour Barzani, sont tous deux issus 

du PDK. Le Kurdistan est politiquement et territorialement divisé entre le PDK et l’UPK. Les 

deux partis disposent de leurs propres forces militaires, les peshmergas, et sont d’âpres 

rivaux. En 2020, d’importantes manifestations ont éclaté dans le Kurdistan, principalement à 

Sulaimaniyah, Duhok et Erbil. Les protestataires ont dénoncé la corruption et demandé de 

meilleurs services publics et le paiement des salaires en retard des employés du 

gouvernement. Ces manifestations ont été durement réprimées par les autorités qui ont lancé 

une campagne d’arrestations massives.  Des journalistes, des militant-e-s des droits humains 

et des manifestant-e-s ont fait l’objet d’arrestations arbitraires, de menaces  ou d’autres 

formes d’intimidation. Les autorités ont lancé des procédures pénales contre des journalistes 

et des militant-e-s qui avaient posté des messages sur les réseaux sociaux. Selon Amnesty 

International, les arrestations arbitraires, parfois suivies de disparitions, ont été surtout le fait 

de l’agence de sécurité Asayish et des forces de Parastin (PDK).  

 

3.2 Situation sécuritaire 

Les troupes de combat américaines quitteront l’Irak avant la fin de 2021. Adoption par 

le parlement en janvier 2020 d’une résolution demandant le départ des troupes 

étrangères. En juin 2021, les États-Unis ont annoncé la fin de la mission de combats des 

troupes américaines en Irak, celles-ci devant quitter le pays avant la fin 2021 après 18 ans 

de présence. Les États-Unis comptent tout de même maintenir une présence militaire, mais 

souhaitent se limiter à un rôle de formation et de conseil de l’armée irakienne , notamment 

https://www.aljazeera.com/news/2021/10/12/iraqi-pro-iranian-groups-reject-elections-a-scam
https://www.aljazeera.com/news/2021/10/12/iraqi-pro-iranian-groups-reject-elections-a-scam
https://www.aljazeera.com/news/2021/10/19/protesters-call-for-parliamentary-election-recount-in-baghdad
https://www.dw.com/en/whats-behind-the-protests-in-iraq/a-50712024
https://www.washingtonpost.com/world/iraq-militia-assassinations-fear/2021/05/12/501474c0-b1cc-11eb-bc96-fdf55de43bef_story.html
https://www.washingtonpost.com/world/iraq-militia-assassinations-fear/2021/05/12/501474c0-b1cc-11eb-bc96-fdf55de43bef_story.html
https://www.amnesty.ch/fr/pays/moyen-orient-afrique-du-nord/irak/docs/2020/violente-repression-des-forces-de-securite-plus-de-600-morts
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Demonstrations%20in%20Iraq_UNAMI%20OHCHR%20report_08%2027%202020.pdf
https://www.hrw.org/news/2021/05/20/impunity-killings-will-cast-pall-over-iraqs-elections
https://www.hrw.org/news/2021/05/20/impunity-killings-will-cast-pall-over-iraqs-elections
https://observers.france24.com/en/middle-east/20210928-iraq-boycott-elections-protesters-murdered
https://www.washingtoninstitute.org/policy-analysis/future-iraqs-popular-mobilization-forces
https://www.washingtoninstitute.org/policy-analysis/iraqi-kurdistans-new-government
https://static.dw.com/image/41033577_403.png
https://www.tandfonline.com/doi/full/10.1080/14702436.2021.1888644
https://www.dw.com/en/do-the-violent-protests-in-northern-iraq-signal-a-kurdish-spring/a-55906950
https://www.ohchr.org/Documents/Countries/IQ/Freedom-of-Expression-in-the-Kurdistan-Region_En.pdf
https://www.amnesty.org/en/wp-content/uploads/2021/07/MDE1442332021ENGLISH.pdf
https://www.amnesty.org/en/wp-content/uploads/2021/07/MDE1442332021ENGLISH.pdf
https://www.aljazeera.com/news/2021/7/26/biden-kadhimi-seal-agreement-to-end-us-combat-mission-in-iraq
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pour lutter contre la résurgence de Daesh. En janvier 2020, quelques jours après l’assassinat 

par les États-Unis du général iranien Qassem Soleimani, le parlement irakien avait adopté 

une résolution demandant le départ des troupes étrangères.    

 

Résurgence de Daesh depuis mi-2019. Vaincu militairement en Irak à la fin 2017, puis en 

Syrie en 2019, Daesh s’est depuis regroupé en Irak où il tente de se réinstaller dans ses 

bastions traditionnels dans les zones rurales. Sans contrôle territorial, Daesh en est pour 

l’instant réduit à employer des tactique d’insurrection et de lancer des attaq ues visant 

principalement les forces de sécurité irakiennes. Entre 2019 et 2020, le nombre d’attaques 

de Daesh a doublé. En septembre 2021, 12 membres des forces de sécurité irakiennes ont 

été tués dans une attaque de Daesh dans le sud de la ville de Kirk ouk. 

 

Nouvelles opérations militaires de la Turquie contre le PKK dans le nord du Kurdistan . 

Tensions entre le PDK et le PKK exacerbées par ces opérations et par la mort de six 

peshmergas en juin 2020. Dégradation de la situation sécuritaire depuis 2019 dans les 

zones frontalières entre le Kurdistan et la Turquie , en particulier dans la province de Dohuk, 

sous contrôle du PDK. Faisant suite à l’opération « Griffe d’aigle » lancée en juin 2020, en 

avril 2021, la Turquie a simultanément lancé les opérations « Griffe-Foudre » et « Griffe-

Eclair » visant à éradiquer le PKK. Elles ont été accompagnées de bombardements aériens 

et de tirs d’artillerie. Tensions entre le PKK et le PDK exacerbées par les opérations militaires 

turques et par la mort en juin 2020 de six peshmergas du PDK, tombés selon le PDK, dans 

une embuscade du PKK. Le PKK accuse le PDK de trahir les Kurdes en s’alliant avec Ankara. 

Le PDK à son tour accuse le PKK de déstabiliser la région du Kurdistan et d’être la cause 

des incursions militaires turques. La Turquie mène également des attaques contre le Parti 

kurde iranien pour la vie libre du Kurdistan (PJAK), proche du PKK.  

 

4 Pratique des autorités suisses 

Taux de reconnaissance bas. Selon les chiffres du SEM pour 2020, le taux de 

reconnaissance était de 15,9% tandis que le taux de protection (décisions positives + 

admissions provisoires) était de 57,6%.   

 

https://www.france24.com/en/20200103-iraq-baghdad-katyusha-rocket-airport-attack-shiite-popular-mobilisation-forces
https://www.france24.com/en/20200103-iraq-baghdad-katyusha-rocket-airport-attack-shiite-popular-mobilisation-forces
https://www.france24.com/en/20200105-iraq-parliament-passes-resolution-to-expel-us-led-coalition-troops-from-country
https://www.theguardian.com/world/2021/jul/11/isis-fighters-regroup-in-the-heart-of-iraq
https://www.ecoi.net/en/file/local/2040056/10_2020_EASO_COI_Report_Iraq_Security_situation.pdf
https://www.ecoi.net/en/file/local/2040056/10_2020_EASO_COI_Report_Iraq_Security_situation.pdf
https://www.aljazeera.com/news/2021/9/5/isil-attack-kills-at-least-13-iraqi-police-security-medics
https://www.aljazeera.com/news/2021/9/5/isil-attack-kills-at-least-13-iraqi-police-security-medics
https://www.ecoi.net/en/file/local/2045437/Country_Guidance_Iraq_2021.pdf
https://www.rfi.fr/fr/moyen-orient/20200617-irak-la-turquie-lance-l-op%C3%A9ration-griffe-tigre-contre-les-rebelles-kurdes
https://www.aa.com.tr/fr/turquie/la-turquie-annonce-le-bilan-des-op%C3%A9rations-griffes-foudre-et-griffes-%C3%A9clair-contre-le-pkk-/2258627
https://www.aa.com.tr/fr/turquie/la-turquie-annonce-le-bilan-des-op%C3%A9rations-griffes-foudre-et-griffes-%C3%A9clair-contre-le-pkk-/2258627
https://www.al-monitor.com/originals/2021/06/deadly-attacks-stoke-kdp-pkk-tensions-iraqi-kurdistan
https://www.hrw.org/news/2020/07/22/iraq-turkish-airstrike-disregards-civilian-loss

